
ORGANISATION 

 
          La rencontre-exposition se déroulera le samedi 22 novembre de 14h à 19h et le 

dimanche 23 novembre de 9h30 à 13h au théatre les Ateliers (au cœur de la presqu’île, 

métro Bellecour ou Cordeliers) où vous pourrez assister si vous le souhaitez à la 

représentation de la pièce de Caryl Churchill « Un grand  nombre » samedi soir (réserver 

directement auprés du théatre). Une rencontre entre le collectif de la revue 

« Psychanalyse » et ses lecteurs est prévue le dimanche après-midi. 

 
 

 
 

 
Hotels proches du théatre 

              Hôtel  Moderne Cordeliers 04 78 42 21 83  (54,50 à 63 euros) 

             Hôtel du Théatre 04 78 42 33 32  ( 59 à 70 euros) 

              Hôtel Elysée 04 78 42 03 15 ( 63 à 74 euros) 

              Hôtel des Célestins 04 72 56 08 98 ( 69 à 100 euros) 

 

Participation aux frais : 40 euros par chèque à l’ordre de APJL à adresser avec vos 

coordonnées à  Jacques Marblé 3 rue président Carnot 69002 Lyon 

Renseignements :  jmarble@wanadoo.fr   Tel : 0478384285     www.apjl.org 
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2° Rencontre-exposition 
 

  22 - 23 novembre 2008   Théatre les Ateliers  Lyon 

mailto:jmarble@wanadoo.fr


 

ARGUMENT: La question de la transmission anime depuis toujours les 

associations de psychanalyse à partir d’un double questionnement: quel savoir 

transmettre et comment le transmettre? Hors la cure, un savoir théorique et clinique se 

transmet dans les colloques, les groupes de travail, les rencontres, tandis que le contrôle 

met l'accent sur la pratique de la cure. Le cartel, formule originale inspirée de la théorie 

des petits groupes, et la passe, dont il a été question en ce lieu même il y a 2 ans, sont les 

inventions de Lacan pour aller plus loin. Du cartel et de la passe Lacan attendait une 

mise à l’œuvre, une mise en acte, de la capacité de création du sujet. Mais qu'en est-il de 

la transmission de ce savoir? La question de la formation des analystes, mais aussi la 

simple diffusion du savoir, ramènent donc sans cesse, au delà du "Que transmet-on" au 

"Comment transmettre?" C'est peut-être ce "Comment?" qui pousse de plus en plus de 

psychanalystes à s'intéresser au temps de la création chez les artistes qui, à l'instar de 

Picasso, ne cherchent pas mais trouvent...A l’inverse, certains artistes n'hésitent pas à se 

confronter à la psychanalyse sans peur d'y perdre leur source créatrice. Bien plus, 

peintre, écrivain, metteur en scène, ils reçoivent favorablement nos questions sur l'objet 

de la transmission en jeu pour eux, et repoussent ainsi les limites de la parole que, dans 

leur acte de création, ils ont déjà dépassées. .... Mais c’est peut-être aussi parce que 

transmettre et former ne sont pas identiques que des psychanalystes interrogent des 

artistes, pour tenter de cerner et l’objet de la transmission et ses modalités. Jacques 

Monchal, peintre et psychanalyste, évoque une transmission faîte de « déchirures en 

traversées aux limites de l'impossible », ajoutant : « La peinture, mais aussi la sculpture, 

la danse, la musique, ouvre une voix de lumière qui nous parle en mi-dire, sous un voile 

dôintemporalité, du passage entre le monde des vivants et celui des morts, entre le temps 

de lôavant et le temps de lôapr¯s è [1] Dans toute transmission il y a du contingent qui 

nécessite un temps de création, un au-delà du témoignage, mais aussi une rencontre 

comme cela peut se faire parfois dans le temps de l'exposition, de la lecture ou de 

l'écoute de l'oeuvre, ou dans la passe... Mais seuls les retours peuvent dire si « quelque 

chose est passé » ou plutôt « s’est passé ». D'où notre question: peut-on trouver à 

plusieurs une forme de « dire » qui créerait quelque chose, sans savoir à l’avance ce dont 

il s’agit, ni la façon dont chacun le recevra? Notre assemblée répondra peut-être à cette 

interrogation. 

Jacqueline Ferret, Brigitte Gauthier, Jacques Marblé 

[1] Insistance n°3, 2007, Ed. Erès 

PROGRAMME 

Samedi 22 novembre: 

14H :  Accueil des participants    Ouverture : Jacques Marblé 

14h30 :  1° partie :                        Groupe du Val de Drôme : 

« D’un bord l’autre » : Jacqueline Ferret (Valence) 

« La création est-elle une illusion partagée?»  Roland Favier (Grenoble) 

« La création et la question de l’origine » Annick Roubinowitz (Crest) 

« Quand la lumière insiste » Jacques Monchal (Lyon) 

« Eloge des sous-bois et des désastres » Gérard Parent (Eurre) 

« Abordées » Joanna Mico (St Julien en Quint) 

Pause 

16H30 : 2° partie                     Modérateurs : Marie-Claire Terrier, Jean-Paul Rathier 

 « La suite de Fibonacci en musique» Claire Ségui (Lyon) 

« L’objet regard » : Françoise Vergnes (Montauban) 

« Un paysage de lettres » Pierre Lacôte (Lyon)  

«Tache d’encre : un atelier d’écriture à l’hôpital » : Bernard Cadoux (Lyon) et 

 Michèle Reverbel (Uzès) 

        19h Présentation des artistes et des travaux accrochés  -   Vernissage de l'exposition 

 

Dimanche 23 novembre: 

9H30 : 3° partie                         Modérateurs: Sophie Duportail, Gabrielle Gimpel 

 « Lambeaux, histoire d’une traversée » Bernadette Etcheverry (Toulouse) et Jacqueline 

Ferret (Valence) 

« L’image de mouvement » Nicole Bernard (Lyon) la lettre lacanienne 

 « C’est pas moi qui l’ai fait » ! l’autoportrait en regard de la psychanalyse : Jean-Paul 

Rathier (Bordeaux) 

« Symptôme et création » : Jacques Podlejski (Marseille) 

13H :  Conclusion : Brigitte Gauthier (Lyon) 

 

14h30 à 16h : La revue « Psychanalyse » ( Ed.Erès)  rencontre ses lecteurs 

 


